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Résumé de la conférence : Au Québec, la proportion de familles recomposées avec enfants 
s’élevait en 2006 à près de 11%. (Ministère de la Familles et des Aînés, 2011). En outre, trois fois 
sur quatre, ces familles sont formées d’une mère, ses enfants et un conjoint qui n’est pas le père 
biologique de tous les enfants. Même si  certains considèrent que ces hommes devraient se 
limiter à un rôle conjugal, beaucoup pensent qu’ils devraient aussi occuper un rôle parental 
auprès des enfants de leur conjointe. Deux études qualitatives (CRSH 2004-2007; FQRSC 2007-
2011) réalisées auprès de mères (n=18), de pères (n=9) de beaux-pères (n=22) et de jeunes 
(n=10) visaient à définir plus clairement les rôles joués par les beaux-pères et mieux comprendre 
le fonctionnement de ces familles. Les résultats ont permis de constater qu’au cœur du rôle 
beau-paternel ce n’est pas tant l’aspect conjugal ou parental qu’il faut retenir, mais l’aspect 
relationnel. En fait, le rôle de beau-père prend racine dans les liens conjugaux, parentaux et 
coparentaux qui se développent simultanément et au prix des efforts réciproques de tous les 
membres de la famille. L’étude des rôles joués par les beaux-pères a servi de porte d’entrée 
pour étudier l’univers relationnel de ces familles et mieux comprendre leur fonctionnement. La 
présente communication porte sur ces résultats. 


